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Plan général du CM

1) Subdivisions anatomiques de base 
du système nerveux (SN)

2) Les cellules spécialisées du SN 

3) Evolution du cerveau tout au long de 
la vie



• Corps humain: 3,0.1013 cellules (cf. cours Physio) + 
3,8.1013 bactéries

•  Activité coordonnée des cellules vitale:
=> Communica°

Cell jointives 
Cell distantes

• Système hormonal et nerveux permettent la communica°
entre cell
=> Interven° d’ « hormones » et « neurotransmetteurs »

• Communica° entre cell => base du comportement humain: 
conscience, pensée, contrôle des émotions, motricité, 
développement physique/psychique, libido etc.
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Classification anatomique: SNC et SNP

□ Le SNC

• Encéphale (boite crânienne)

• Moelle épinière (colonne vertébrale)

Fonctions : « tour de contrôle »

=> Organisa°, contrôle, régula° des fonctions essentielles de 

l’organisme: motricité, équilibre, perception (sensibilité, vision, 

audition, odorat…), fonctions intellectuelles, émotions, 

comportement etc.



Encéphale - Vue externe

Lobes cérébraux frontal pariétal temporal occipital

Fonctions Motricité, 
raisonnement, 
conscience, 
planification, langage 
etc.

Sensibilité, attention, 
perception de 
l’espace etc.

Audition, olfaction, 
mémoire, langage

vision

• Tronc cérébral => fonctions physiologiques vitales (respiration, déglutition, motricité, veille sommeil etc.)
• Cervelet => équilibre et coordination



Régions cérébrales activées par 
l’écoute de la parole (vue externe 
du cerveau)





Cortex
Substance blanche

Vue coronale du cerveau passant par le thalamus faisant apparaitre les 
noyaux sous-corticaux

Structure Caractéristique(s)/ 

fonction(s)

Cortex Fine couche de SG 

contenant corps des 

neurones

Substance blanche Int. des hémisphères. 

Contient axones des 

neurones

Thalamus Reçoit et tri informa°

sensorielles avant projec°

vers Cx

Hypothalamus Centre de contrôle de la 

faim, stress, éveil, sécrétion 

d’hormones (en 

interagissant avec 

hypophyse). 

Hippocampe Mémoire

Amygdale décodage des émotions, en 

particulier des stimulus 

menaçant pour l'organisme

Ganglions de la base Activité motrice

Corps calleux



Segmentation de la moelle épinière



Segmentation de la moelle épinière

Nerf rachidien

Segment rachidien



□ Le SNP

• Ganglions + Nerfs situés hors du SNC

Fonctions: « Transmission des informa° entre 

SNC et périphérie »

=> Informa° afférentes (depuis capteurs 

sensoriels vers SNC)

=> Informa° efférentes (depuis SNC vers la 

périphérie)



Nerfs cervicaux

Nerfs dorsaux

Nerfs lombaires

Nerfs sacrés

Moelle épinière

Colonne vertébrale

Nerf sciatique

SNC et nerfs rachidiens

Partie inf. du tronc cérébral (bulbe rachidien)
Cervelet

Crâne

Hémisphères cérébraux



Classification fonctionnelle du SNP:

SN Somatique

Vie de relation de l'organisme avec son milieu extérieur

Perception / Action

Contrôle de l’équilibre et du mouvement

SN Végétatif (ou Autonome)

Régula° des fonctions vitales internes

Réalise l'équilibre de notre milieu intérieur (homéostasie)

en coordonnant activités tq:

digestion

respiration

fonctionnement ACV

sécrétion d'hormones

etc.

Muscles striés sq.



Classification fonctionnelle du SNP:

SN Somatique

Vie de relation de l'organisme avec son milieu extérieur

Perception / Action

Contrôle de l’équilibre et du mouvement

SN Végétatif (ou Autonome) 

Régula° des fonctions vitales internes

Réalise l'équilibre de notre milieu intérieur (homéostasie)

en coordonnant activités tq:

digestion

respiration

fonctionnement ACV

sécrétion d'hormones

etc.

SN parasympathique: 

Détente, retour au calme, 

restaura° de l’NRJ

SN sympathique: 

Mobilisation de l’NRJ, effort, 

stress, etc.

Muscles lisses, cœur, glandes





Subdivisions anatomiques de base du 
système nerveux : synthèse

Encéphale

activité
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Et les cellules gliales





















Les neurones reçoivent de multiples contacts
excitateurs et inhibiteurs (soma / dendrites): jusqu’à 10 000 contacts / 
neurone!

Au niveau du cône axonique: sommation des signaux
=> intégration => genèse et propagation (ou non) d’un influx nerveux = 
potentiel d’action

Potentiel d’action: inversion transitoire, locale, 
brève et stéréotypée du potentiel de la membrane 
plasmique des neurones, selon une loi du tout ou 
rien, et contrôlée par des protéines membranaires 

Potentiel d’action

Cell
cible





• Fréquence des potentiels d’action: de 1 à 1000/s

• Vitesse propagation variable selon diamètre et présence de myéline : 
0,2 m/s à 120 m/s (0,7 km/h à 430 km/h)





Molécule excitatrice ou 

inhibitrice libérée par la 

synapse au contact de la 

membrane de la cellule 

« cible » => Acétylcholine 

(ACH) dans le cas de la 

synapse neuromusculaire

Influx nerveux est de nature 

électrochimique





Exemple de synapse chimique: la synapse neuromusculaire



Exemple de la synapse neuromusculaire



Exemple de la synapse neuromusculaire
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● Cerveau: 86 milliards de neurones + nombre équivalent de cellules 

gliales

● Connection à d’autres neurones / 1000 à 10 000 synapses

Cerveau=> inextricable réseau de communication!



Formation du 
cerveau 
pendant la 
grossesse

=> Prolifération, migration 

neuronales et apparition des 

connections synaptiques

Tube neural

Télencéphale





Naissance à terme: neurones et faisceaux de SB en place

=> cerveau en évolution tout au long de la vie en fonction des 
apprentissages et de l’environnement (= plasticité cérébrale)

Principaux faisceaux de SB Poids du cerveau durant la vie
Ratio tête/corps à différents âges de la vie



Remodelage neuronal continuel du cerveau tout au long de la 
vie (construction et démolition):

1) Elimina° sélective des neurones non intégrés ds réseaux (apoptose): lutte « fratricide » entre 
neurones qui se projettent sur les mêmes territoires

2) Elimina° des contacts synaptiques formés en surnombre pdt premières années post-natales : 
forma° des réseaux de neurones de plus en plus efficaces

=> A l’âge de 1 an, un enfant a environ 2 fois plus de synapses qu’un adulte!

Développement de l’arborisation dendritique dans le cortex



3) Création de nouvelles synapses par bourgeonnement de l’axone 
(synaptogénèse): seules les synapses actives survivent. 

4) Renforcement des synapses actives: ↑ efficacité de la transmission des 

informations au niveau de la synapse 

=> processus de raffinement des connections est un des moyens essentiels d’apprentissage du cerveau. 

Se poursuit toute la vie, mais est particulièrement intense pendant enfance et adolescence (école).



5) Myélinisa° des axones (SB) avec multiplica° des cell gliales: ↑ taille du cerveau 
et ↑ vitesse de propaga° des influx nerveux. 

Réponse cérébrale d’un bébé à un stimulus visuel



6) Formation de nouveaux neurones chez l’adulte (neurogénèse) dans 
hippocampe et zone qui borde les ventricules cérébraux . Les autres 
zones du cerveau ne font que perdre des neurones.

Effet négatif du stress

Effet positif de l’activité cognitive et 
physique combinée

Ventricule latéral



7) Avec vieillissement normal (> 70 ans):

=> ↓ nb de synapses
=> ↓ synthèse de NT 
=> Démyélinisa°
=> Perte de neurones (faible) et diminu° de volume

• Mémoire à court terme et capacité d’apprendre de nouvelles notions
• Capacités orales
• Attention et concentration
• Performance motrice et sensorielles

«Nos recherches sur des personnes entre 85 et 100 ans, nous ont permis de constater 
que la plasticité cognitive, bien qu’un peu réduite, reste intacte jusqu’à la fin de la vie. 
Même à cet âge, les performances cognitives peuvent être améliorées assez 
rapidement grâce à un entraînement. On peut donc encore apprendre une nouvelle 
langue, par exemple, même si cet apprentissage est certainement plus fatigant que 
s’il avait été réalisé plus jeune.»

Matthias Kliegel, responsable du laboratoire du vieillissement 
cognitif de l’Université de Genève
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